Nations Unies 


S/PV.7172 


Conseil de securite 

Soixante-neuvieme annee 


7172 seance 

Lundi 12 mai 2014, a 15 heures 

New York 


Provisoire 


President : M. Oh Joon 


(Republique de Coree) 


Membres : 


Argentine. 

Austral ie. 

Chili. 

Chine. 

Etats-Unis d’Amerique. 

Federation de Russie. 

France. 

Jordanie. 

Lituanie. 

Luxembourg. 

Nigeria. 

Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d’lrlande du Nord 

Rwanda. 

Tchad . 


M me Perceval 
M. Quinlan 
M. Galvez 
M. Wang Min 
M me Power 
M. Pankin 
M. Araud 

Le prince Zeid Ra’ad Zeid Al-Hussein 

M me Murmokaite 

M me Lucas 

M. Laro 

M. Wilson 

M. Gasana 

M. Cherif 


Ordre du jour 

Rapports du Secretaire general sur le Soudan et le Soudan du Sud 


Ce proces-verbal contient le texte des declarations prononcees en frangais et ^interpretation 
des autres declarations. Le texte definitif sera publie dans les Documents officiels du Conseil de 
securite. Les rectifications ne doivent porter que sur les textes originaux des interventions. Elies 
doivent etre indiquees sur un exemplaire du proces-verbal, porter la signature d’un membre de 
la delegation interessee et etre adressees au Chef du Service de redaction des proces-verbaux de 
seance, bureau U-506. 


Merci de recycler 


Cs 


14-33079 (F) 

III Mill II II llll II 


Document adapte 




















S/PV.7172 


Rapports du Secretaire general sur le Soudan et le Soudan du Sud 


12/05/2014 


La seance est ouverte a 15 h 5. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

Rapports du Secretaire general sur le Soudan et le 
Soudan du Sud 

Le President ( parle en anglais ): Conformement a 
l’article 37 du reglement interieur provisoire du Conseil, 
j’invite le representant du Soudan du Sud a participer a 
la presente seance. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

Je souhaite une chaleureuse bienvenue au 
Secretaire general, S. E. M. Ban Ki-moon, et je lui 
donne la parole. 

Le Secretaire general ( parle en anglais ): Je vous 
remercie, Monsieur le President, de me donner l’occasion 
de prendre la parole aujourd’hui, et je remercie le Conseil 
de securite de l’attention qu’il accorde a l’escalade de la 
crise au Soudan du Sud. Je me suis rendu dans le pays la 
semaine derniere pour sonner l’alarme face a la violence 
et au risque d’une famine catastrophique, ainsi que pour 
pousser les autorites a faire marche arriere et quitter la 
voie destructrice sur laquelle ils se sont engages. 

J’ai eu un entretien long et constructif avec le 
President Salva Kiir mardi dernier a Djouba, et je me suis 
entretenu par telephone avec l’ancien Vice-President, 
M. Riek Machar. Le message que j’ai transmis a mes 
deux interlocuteurs etait clair : ils doivent collaborer 
pour refermer les blessures qu’ils ont ouvertes. 

Je suis heureux qu’ils aient accueilli favorablement 
mon appel a renouer le dialogue. Je me felicite de 
l’accord de cessez-le-feu signe a Addis-Abeba vendredi 
et je salue le role de mediateur joue par l’Autorite 
intergouvernementale pour le developpement (IGAD), 
sous la presidence du Premier Ministre ethiopien, 
M. Dessalegn. J’appelle la communaute internationale 
a continuer d’appuyer les efforts de 1’IGAD. 

Depuis le debut de la crise, il y a cinq mois, 
plusieurs milliers de Sud-Soudanais ont ete tues, des 
atrocites ont ete commises par les deux parties, plus 
d’un million de personnes ont ete deplacees et pres 
de 5 millions d’autres ont besoin d’une assistance 
humanitaire. 

Si le conflit se poursuit, la moitie des 12 millions 
d’habitants du Soudan du Sud seront soit deplaces, soit 


refugies a l’etranger, et affames voire morts d’ici a la fin 
de l’annee. 

A Djouba, je me suis rendu a Tomping, sur le 
site de la Mission des Nations Unies au Soudan du 
Sud (MINUSS) dedie a la protection des civils, qui 
accueille quelque 20 000 personnes. J’ai ete horrifie par 
les conditions qu’elles doivent endurer, bien pires que 
celles des nombreux camps de refugies que j’ai visites 
dans le monde, y compris les camps qui accueillent 
des refugies Syriens. Mais je tiens a insister sur le 
fait que nos bases de maintien de la paix ne sont pas 
congues pour accommoder un tel afflux - et n’ont pas 
a etre congues dans ce sens. La MINUSS et les divers 
organismes des Nations Unies ceuvrent a present pour 
fournir un hebergement plus sur et plus hygienique aux 
plus de 80 000 personnes a qui nous fournissons un abri 
a travers tout le pays. 

L’ONU a raison d’ouvrir ses portes en cas 
d’urgence afin de proteger des civils innocents, mais 
cette politique sans precedent s’accompagne de risques 
considerables - pour le personnel de l’ONU, pour nos 
relations avec les communautes et pour ceux que nous 
nous efforgons d’abriter. Ce n’est pas une decision 
anodine, ni prise a la legere, mais c’est une decision que 
nous etions moralement obliges de prendre. 

Je suis fier des actions de nos soldats de la paix 
et du personnel civil de l’ONU. Leur reaction rapide et 
leur courage ont sauve des milliers de vies. Mais cela ne 
constitue pas une solution de long terme. Nous sommes 
en presence d’une calamite entierement creee par 
l’homme et l’engagement de tous les acteurs impliques 
est absolument necessaire pour changer de cap. II y a 
selon moi cinq priorites. 

Premierement, les combats doivent cesser 
immediatement. Les populations doivent pouvoir 
retourner sur leurs terres pour y proceder aux semailles 
et s’occuper de leurs cultures en paix. La faim et la 
malnutrition sont deja generalisees. Si on laisse passer 
la saison des semailles, le risque de famine sera reel. 
C’est pourquoi nous appelons a une periode de 30 jours 
de tranquillite, respectee par les deux parties. Je suis 
preoccupe par les accusations de violations du cessez- 
le-feu qui emanent deja des deux camps et j’exhorte 
toutes les parties a la plus grande retenue. 

Deuxiemement, les deux parties doivent tenir 
leur engagement de permettre faeces humanitaire 
par voie aerienne, terrestre et, surtout, par peniche le 
long du Nil. Les soldats de la paix et les travailleurs 
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humanitaires operent dans des conditions de plus en plus 
difficiles. Les attaques qui visent l’ONU et les agents 
humanitaires sont inacceptables. Elies doivent cesser 
immediatement et toutes les parties doivent respecter 
le droit international des droits de l’homme et le droit 
international humanitaire. 

Troisiemement, la communaute internationale 
doit soutenir Faction humanitaire. L’ONU est en train 
de lancer une operation de tres grande ampleur pour 
venir en aide a 3,2 millions de personnes, mais nous 
avons hesoin de ressources. II manque a la communaute 
humanitaire 781 millions de dollars pour atteindre 
le 1,27 milliard de dollars que nous estimons necessaire 
avant le second semestre. J’exhorte tous les pays a 
appuyer la conference des donateurs pour le Soudan 
du Sud qui sera organisee le 20 mai par la Norvege et 
FONU. 

Quatriemement, la justice et la responsabilite 
doivent prevaloir. Le rapport sur les droits de l’homme 
publie par la MINUSS jeudi dernier souligne Fampleur 
des atrocites commises par toutes les parties. II y a de 
bonnes raisons de croire que des crimes contre Fhumanite 
ont ete commis. La creation, avec la participation de la 
communaute internationale, d’un tribunal special ou 
hybride doit etre envisagee. 

Cinquiemement, les deux dirigeants doivent 
s’engager de nouveau en faveur d’un processus 
d’edification de la nation sans exclusive, auquel tous les 
chefs politiques et la societe civile puissent participer. 
Cela signifie qu’il faut s’attaquer aux causes qui sont 
a l’origine du conflit. Ils doivent mettre un terme 
a cette lutte absurde pour le pouvoir et retablir le 
sentiment d’unite nationale qui existait au moment de 
Findependance. 

Je salue le role de chef de file joue par le Premier 
Ministre ethiopien, M. Dessalegn, en sa qualite de 
President de 1’IGAD, et les efforts deployes par le 
Secretaire d’Etat des Etats-Unis, M. John Kerry. Le 
dialogue politique est la seule solution. II incombe a 
present aux deux dirigeants sud-soudanais d’accelerer 
la dynamique en faveur de la paix. 

Le President {parle en anglais) : Je remercie le 
Secretaire general de son expose. 

Je donne maintenant la parole au representant du 
Soudan du Sud. 

M. Deng (Soudan du Sud) {parle en anglais) : 
Je vous remercie, Monsieur le President, et je remercie 


les membres du Conseil de securite de me donner une 
nouvelle occasion de prendre la parole devant le Conseil 
au sujet de la situation tragique que connait actuellement 
notre pays. Je me rejouis egalement et je m’honore de 
partager la parole avec le Secretaire general, aupres 
duquel j’ai travaille pendant cinq ans en tant que 
Conseiller special pour la prevention du genocide. 

Les informations faisant etat de violations du 
droit des droits de l’homme et du droit international 
humanitaire dans le cadre du conflit devastateur qui 
secoue notre pays sont extremement troublantes. Dans 
ma precedente declaration (voir S/PV.7168), j’ai fait 
rapport sur ce que s’efforce de realiser le Gouvernement 
en creant une commission nationale d’enquete et en 
cooperant avec la Commission d’enquete de l’Union 
africaine. 

S’agissant des points positifs, les derniers 
evenements en date tendent a indiquer une evolution 
plus encourageante sur la voie de la paix. Suite au 
passage tres apprecie dans le pays du Secretaire d’Etat 
des Etats-Unis, M. John Kerry, et du Secretaire general, 
M. Ban Ki-moon, qui sont parvenus a persuader les 
dirigeants des factions belligerantes de se rencontrer 
face a face, le President Salva Kiir et M. Riek Machar 
se sont en effet rencontres grace a la mediation 
determinee et inlassable du Premier Ministre ethiopien, 
Hailemariam Dessalegn, et ont signe un accord-cadre 
pour le processus de paix. 

Cet accord exige non seulement la cessation 
immediate des hostilites, en reaffirmation de Faccord 
du 23 janvier relatif a la cessation des hostilites, mais 
fait egalement obligation aux parties de separer leurs 
forces et d’appuyer le deployment du mecanisme 
de surveillance et de verification de l’Autorite 
intergouvernementale pour le developpement (IGAD). 
L’accord prescrit egalement l’ouverture de couloirs 
humanitaires et une cooperation inconditionnelle avec 
FONU et les organismes humanitaires afin que Faide 
humanitaire puisse parvenir aux populations touchees 
dans toutes les regions du pays. 

Les parties sont egalement convenues de creer un 
gouvernement transitoire d’unite nationale et d’associer 
toutes les parties prenantes, notamment les anciens 
prisonniers, les partis politiques, la societe civile et 
les organisations confessionnelles, aux negociations 
sur la formation du gouvernement de transition, a un 
texte de consensus pour la constitution permanente du 
Soudan du Sud et au reglement de tout autre probleme 
concernant l’avenir du pays. 
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Cette evolution positive de la situation est avant 
tout a mettre a l’actif des dirigeants du Soudan du Sud, 
bien entendu, en particulier du President Salva Kiir, qui 
a accede aux demandes qui lui etaient faites de tendre 
la main a M. Riek Machar, et de M. Machar, qui, a son 
tour, a reagi favorablement, ce qui a permis de mettre 
un terme aux destructions considerables, en termes de 
vies perdues comme en termes materiels, qui ont fait 
des ravages dans le pays. Compte tenu de l’aprete du 
conflit et de la fracture qu’il a engendree dans le pays, 
ce retournement remarquable n’aurait pas ete possible 
sans les pressions de la communaute internationale. 
Le peuple sud-soudanais, qui est la premiere victime 
de cette violence generalisee, est profondement 
reconnaissant envers la communaute internationale, en 
particulier les dirigeants de 1’IGAD, 1’Union africaine, 
l’ONU et les Etats-Unis. C’est un nouveau temoignage de 
la volonte de l’ONU et de la communaute internationale 
d’aider le Soudan du Sud a surmonter les problemes 
redoutables auxquels il est confronts depuis son acces 
a l’independance, a Tissue d’une guerre de liberation 
devastatrice longue d’un demi-siecle. 

Cela temoigne egalement de la volonte 
internationale croissante d’assister les pays sortant 
d’un conflit dans le processus de consolidation de la 
paix, de la securite et de la stability, conditions sine 
qua non du developpement socioeconomique. Et enfin, 
ce qui est primordial, la communaute internationale 
est determinee a aider les gouvernements a assurer la 
protection de leur population. Si c’est une responsabilite, 
en effet, qui leur revient au premier chef, il incombe a la 
communaute internationale, lorsqu’un Etat n’est pas en 
mesure de s’acquitter de cette responsabilite nationale, 
de fournir l’appui necessaire pour renforcer la capacite 
de cet Etat d’honorer cette responsabilite. 

Le Gouvernement sud-soudanais est bien 
conscient de sa responsabilite de proteger sa population, 
meme si, comme nous l’avons souvent reconnu, la 
capacite de l’Etat en la matiere est considerablement 
limitee par un certain nombre de facteurs historiques 
lies a la longue guerre que nous avons connue. L’appui 
international est done d’une importance critique pour le 
renforcement des capacites de l’Etat. C’est pourquoi nous 
n’avons cesse d’expliquer que, s’il est necessaire que la 
communaute internationale reconsidere la sequence de 
ses priorites a la lumiere de la crise actuelle, son appui 
au renforcement des capacites de l’Etat doit demeurer au 
sommet des nouvelles priorites definies. 


Ayant pu observer directement la reaction du 
Secretaire general adjoint et Conseiller special du 
Secretaire general pour la prevention du genocide, j’ai 
pu remarquer la compassion et la passion avec laquelle le 
Secretaire general et ses hauts responsables se devouent 
a la cause du Soudan du Sud en vue de consolider la 
paix, la securite et le developpement. Il est egalement 
vrai que la troika composee de la Norvege, du Royaume- 
Uni et des Etats-Unis, de meme que les pays freres de la 
region et nos amis et partenaires internationaux, n’ont 
cesse d’appuyer le Soudan du Sud, avant et apres son 
independance. 

Le Soudan du Sud est le theatre de certaines des 
pires atrocites que le monde ait connues ces dernieres 
annees. En meme temps, il est egalement beneficiaire 
de l’attention et de l’appui concertes de la communaute 
internationale. Nous esperons que le succes spectaculaire 
remporte par M. Kerry et le Secretaire general sera 
durable et permettra au Soudan du Sud de se reengager 
dans la voie de la paix, de la securite, de la stability et 
de la dignite, dans l’interet de l’ensemble de son peuple. 

Comme il l’a dit a M. Kerry, le President Kiir 
est un homme de parole, et il est determine a respecter 
cet engagement. C’est pourquoi il a immediatement 
donne l’ordre a ses troupes d’interrompre toute activite 
militaire contre les rebelles, excepte en cas de legitime 
defense si elles sont attaquees. Nous voulons croire que 
M. Riek Machar honorera egalement la parole donnee. 
Les principes auxquels le President Salva Kiir a toujours 
exprime son attachement et ceux que M. Riek Machar 
a souvent invoques pour justifier sa rebellion devraient 
servir de base pour trouver un terrain d’entente. 

J’ai toujours ete convaincu que les valeurs 
culturelles de notre peuple etaient des valeurs de paix, 
d’unite et d’harmonie. Meme lorsque la societe est 
fracturee par un conflit violent, l’objectif du processus 
de paix reste toujours de trouver un equilibre entre 
justice et responsabilite en remettant a l’honneur 
l’unite, le pardon et la reconciliation. Cela ne signifie 
pas, cependant, qu’il faille compromettre les principes 
de justice et de responsabilisation. Le probleme consiste 
alors a trouver un equilibre entre ces principes afin de 
maximiser les aspects positifs tout en reduisant le plus 
possible les aspects negatifs. 

Nous sommes pleinement conscients que ce sont 
les defis a relever par notre pays et la communaute 
internationale pour assurer la paix, tout en faisant le 
necessaire pour que les responsables de violations 
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flagrantes des droits de I’homme et du droit international 
humanitaire repondent de leurs actes. 

Le President (parle en anglais) : II n’y a pas 
d’autre orateur inscrit sur ma liste. J’invite a present 


les membres du Conseil a poursuivre le debat sur la 
question dans le cadre de consultations. 

La seance est levee a 15 h 20. 
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